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Faut-il toujours chercher à combattre l'hypertension artérielle ? par
MARTINET, dans Rép. Méd. International, août 1 9H.

L'auteur fait cette première constatation que la tension maxima
normale, physiologique, peut varier dans des limites assez éten-
dues d'un individu à l'autre (de 12 à 18 au sphygmoiètre).

Les individus nomaux, mais à petite aorte et .à petit cœtur, peu-
vent avoir petite tension. L'hypertension artérielle traduit en

néral la réaction de défense de l'organisme luttant contre un
obstacle quelconque à la circulation périphérique, artérielle ou
capillaire, parencliyinateuse, etc. Le cœur fait en un mo tt acte
salutaire d'adaptation en luttant victorieusement- contre la résis-
tance exagérée par ]'hypertrophie. Une fois l'obstacle vasehifire
vaincu et l'équilibre cardio-vasculaire atteint, il y a coimpensation
exacte entre la résistance vasculaire augmentéée et la puissance
cardiaque accrue proportionnellement. L'hypertension étant
donc l'indice d'une action salutaire accomplie, en pareil eas, il
peut être rationnel et dangereux de -lutter toujqurs et aviiglé-
ment, sauf indications spéciales, contre le symptôme hypertenion
considéré en soi. Il n'est logique d'agir contre l'hypertension ar-
térielle que dès l'apparition de symptômes artériels, indice l'uine
hypertension très exagérée telle que dyspnée d'effort, céphallgie,
vertige, bouffées de chalcur. épistaxis, etc. La médivation hypo-
tensive s'imposera alors.

Dans les hypertensions pathologiques, il existe une linite infé-
rieure d'hypertension irréductible, au-dessous de laquelle -u ne
pirvient à abaisser la tension maxima qu'en rompant l'équilibre
cardio-vasculaire au détriment du myocarde, en transfioriiant
l'hypertendu compensé en un asystolique. Tout abaissement de
la tension minima, est l'indice d'un fléchissement du myocarde:
il est funeste. Tout abaissement progressif de la tension maxima,
qui s'uccompagne d'un abaissement appréciable de la tensioin mui-
nimna, est l'indice d'une hypotension artérielle véritable pr:niti' e:
il est à l'ordinaire favorable. L'observation clinique enseigie
toutefois que, pour un hypertendu donné, il existe une limite in-
férieure d'hypertension irréductible qu'il ne faudra pas dépasser
par une médication intempestive, souui peine de porter prójudice
au myocarde.
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